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(...)

Q - Je ne peux pas m'empêcher de vous interroger sur la situation en Catalogne. On a
l'impression d'un dialogue de sourds, d'un côté le gouvernement espagnol dit «si vous
n'abandonnez pas le chemin vers l'indépendance, nous enclenchons l'article 155» qui permet
de donner des instructions directement aux autorités catalanes. De l'autre, les indépendantistes
catalans disent «si vous activez cet article 155, nous déclarons l'indépendance en bonne et due
forme». On a l'impression d'une absence totale de dialogue, quels qu'en soient les
responsables. Est-ce que au-delà du message de la France de soutien à la légalité à la
constitution espagnole, la France est préoccupée par cette absence de dialogue ?

R - En ce qui concerne l'appréciation de la situation, le président de la République française a
été très clair tout au long de ses déclarations sur ce sujet, y compris hier soir, nous sommes
attachés à l'unité de l'Espagne, nous sommes amis de l'Espagne et nous sommes attachés à son
unité et à ses fondamentaux constitutionnels. Nous pensons que ce sont les principes de base
qui permettent d'avoir entre nous une relation saine, forte, vivante, et une amitié qui n'a jamais
été aussi forte depuis de nombreuses années et nous entendons bien qu'elles se poursuivent. Le
reste de votre question ne me concerne pas directement. Il y a un débat en Espagne, qui est un
débat intérieur qu'il ne m'appartient pas de commenter sauf à redire que nous sommes attachés
à l'unité de l'Espagne et à la garantie de ses fondamentaux constitutionnels. (...) ./.


